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Au Québec, peu d'études ont porté sur la consommation de l'alcool et des drogues illicites pendant l'adolescence. L'enquête récente Ados, familles et milieu de vie nous donne une idée de l'ampleur de ces comportements en 1994 . Les répondants étaient des élèves inscrits dans une école secondaire du Québec et 97% avaient entre 11 et 17 ans. Les résultats révèlent que 3% des jeunes ont déclaré consommer de l'alcool régulièrement et 3% ont déclaré consommer régulièrement des drogues. Du reste, 38% ont déclaré ne pas consommer d'alcool et 83% de ne pas consommer de drogue (1).

À Montréal-Centre, la proportion de buveurs âgés de 15 à 24 ans s'établit à 77% en 1992-1993 selon l'Enquête sociale et de santé. Il s'agit d'une légère diminution depuis 1987 alors que 81% des personnes de ce groupe d'âge déclaraient ce comportement. Reflétant une tendance générale au Québec, les jeunes âgés de 15 à 24 ans ont diminué leur consommation depuis 1987. Il demeure que certains comportements à risque sont encore très présents. La consommation excessive d'alcool reste fréquente car on observe que 22% des jeunes Montréalais se sont enivrés à au moins cinq reprises dans l'année qui a précédé la collecte de données (2).

Toujours selon la même enquête, à Montréal-Centre, nous mesurons une même proportion de consommateurs de drogues chez les 15 à 24 ans que celle du Québec (27%). Dans ce groupe d'âge, la proportion des consommateurs masculins surpasse celle des consommatrices (2).

Notons que des études menées auprès de la population en général ne peuvent faire état de la situation telle qu'elle se présente dans certains groupes plus à risque. La presque totalité (99%) des jeunes de la rue (12 à 25 ans), à Montréal-Centre, ont déjà consommé de l'alcool, plus de la moitié d'entre eux (56%) en ont consommé de grandes quantités au moins une fois pendant le mois précédant la période de collecte des données (suffisamment pour être saoul pendant une journée ou plus) (4).

Parmi les jeunes de la rue, 97% ont déjà consommé des drogues et, durant le mois précédent l'enquête, les deux tiers en ont pris suffisamment pour être intoxiqués pendant une journée ou plus (4).

Enfin, il semble que la consommation de drogues " dures " injectables est notée de plus en plus souvent et auprès de jeunes de moins en moins âgés (5).
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